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dix-sept provietet ,dirigées par un supérieur
gén4al quirésidait à Pai-is, dans l'abbaye royale
de Sainf-Germain-des-Prés.

Claude Martin, le digne fils de notre vénérée

Mère, ne tarda pas à s'y faire remarquer par ses

talents et sa piété. Nommé d'abord sous-prieur

au monastère. de Vedôme, il fut bientôt désigné

pour occupér la charge' de prieur au monastère
de Meulènt, puis à celui. des Blancs-Manteaux

à Paris,'puis, tour' à tour à ceux de Saint-Cor-
neille à Compiègne; de Saint-Serge à Angers,
de Bonne-Nouvelle à Rouen. Durant cette pre-
mière période de sa vie religieuse, on lui confia,
à cause de ses rares *qualités, et à plusieurs
reprises, d'importantes missions dans les réu-

nions générales des divers chapitres de l'Ordre.
Enfin, en 1668, le religieux assistant du

R. P. général dom Bernard Audebert étant mort,
dom Claude Martin fut appelé à lui succéder.

Il dut donc quitter le prieuré de Bonne-Nouvelle

à Rouen, qu'il occupait.depuis deux ans, pour

venir à Paris remplir, dans la grande abbaye

royale de Saint-Germain-des-Prés, la plus haute

fonction de l'Ordre après celle de supérieur

général.

Cette illustre abbaye était à cette époque une
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